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VOIX DE DON BOSCO // ÉDITION 2019

“Le mot”

Jean-Noël Charmoille,
Président de la Fondation 
Don Bosco Marseille

Le ministre Jean-Michel Blanquer a lancé une vaste réforme, montant progressivement dans 
les lycées généraux, et très prochainement dans les lycées professionnels.

Pour les premiers, la rentrée prochaine verra, après le positionnement du socle commun en 
seconde, la mise en place des spécialités (douze seront proposées, trois seront choisies en 
première, puis deux parmi ces trois en terminale). Cela appelle une organisation territoriale 
car tous les lycées n’auront pas la totalité des spécialités. 
Pour les lycées professionnels, la seconde sera moins spécialisée alors que la terminale 
devrait permettre soit une entrée dans le monde professionnel, soit la poursuite des études, 
selon les modules que l’élève aura choisis. 

Autant dire que notre lycée, désormais polyvalent, est au cœur de ces mutations. Au fil des 
ans, il s’est doté des atouts nécessaires à l’adaptation qui lui est demandée. Cette adaptation 
passe par la cohérence des filières, le lien avec le monde professionnel, et également par le 
développement de partenariats qui permettent des mutualisations. C’est notamment le cas 
pour notre lycée, qui entretient avec le lycée St Vincent de Paul des relations qui permettent 
des projets communs, bénéfiques aux deux établissements, et bien sûr aux élèves.
 
Mme Marie-Jeanne Criado ayant fait valoir son droit à la retraite, c’est désormais notre 
nouveau chef d’établissement M. Vincent Fleter, avec son équipe de direction, qui veille à ce 
que le lycée Don Bosco de Marseille continue d’être un lieu où des jeunes peuvent construire 
leur projet personnel et professionnel, en bénéficiant d’un accompagnement bienveillant 
qui les responsabilise et leur donne les bases humaines et spirituelles pour se projeter avec 
confiance dans l’avenir.  
C’est ce que vous pourrez vérifier en parcourant cette brochure, qui vous partage la vie de 
notre établissement. 
Bonne année !

du Président
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“Le mot”

Vincent FLETER,
Chef d’Établissement 
Don Bosco Marseille

La réforme du lycée, de la voie professionnelle et de l’apprentissage marque de toute 
évidence des changements profonds et l’émergence d’un nouveau système de formation.
Chaque établissement du Nord au Sud, fort de son projet éducatif, va s’adapter à ces 
réformes.

Même si la culture est quelque peu différente d’une région à l’autre, la vision pour les jeunes 
qui nous sont confiés est identique : l’élever, le préparer aux défis du monde d’aujourd’hui.
Originaire de Lille, je suis fier de rentrer dans la famille salésienne à Marseille.
Au lycée Don Bosco, quelques mois suffisent pour constater la bienveillance, l’écoute et 
l’accompagnement de l’équipe éducative à l’égard des élèves.

Les réformes évoquées réussiront notamment avec des postures différentes des 
enseignants, devant se positionner à côté des jeunes et pas uniquement face à eux.
Le lycée polyvalent Don Bosco propose une offre de formation partant du certificat 
d’aptitude professionnelle, passant par le baccalauréat professionnel jusqu’au brevet de 
technicien supérieur et donne la chance à chacun de nos jeunes d’étudier en formation 
initiale, continue ou par apprentissage.

Je tâcherai de porter avec force et espérance les projets construits par une communauté 
éducative, d’y réunir avec joie l’association des parents d’élèves et de manière générale 
les familles.

du Chef d'Établissement
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Dimanche 15 avril 2018 notre assemblée générale, comme l’an dernier, c’est devant un nombre 
restreint d’anciens que s’est déroulée cette journée.

Le président ouvre la séance par un mot d’accueil envers les membres présents, regrette, une 
fois de plus, la faible assistance. Il donne ensuite la parole à notre secrétaire Lucien Godard qui 
présente le rapport moral et d’activités 2017 :

Chers Anciens et Amis,
Cette année 2018 et ce 15 avril nous sommes réunis pour le bilan 2017.
Tout d’abord je suis heureux d’être enfin parmi vous et vous voir tous fidèles à vos racines, le bilan 
qui voit beaucoup de vide dans nos rangs à tel point que les trous ne peuvent plus être comblés. 
Le fait d’être ANCIENS de Don Bosco dans le Passé a été mal perçu par les jeunes sortant des 
écoles de Don Bosco ; pour eux anciens = Vieux et Hors du coup en étant des “Has been” car 
ils assimilaient les Anciens à leurs Parents et non pas à tous leurs camarades sortants et aussi 
jeunes qu’eux !!! Aussi il y a eu création d’associations de “Jeunes de Don Bosco” qui déjà nous dilua 
encore un peu plus…

Jusqu’en 1960, les Anciens, en grande majorité orphelins, considéraient leurs écoles comme 
leur maison familiale et de ce fait les coadjuteurs et prêtres étaient leurs parents adoptifs. On a 
assisté  à la création des Villages de Vacances AEC initiés par André Rousseau lors du Congrès 
de La Navarre en 1963 (votés par les associations des Anciens de Nice, Marseille et La Navarre) ; 
cela correspondait aux aspirations familiales de l’époque où toutes nos femmes étaient associées 
à toutes nos fêtes avec le traditionnel Arbre de Noël (une pensée pour Séverio et Bourgeat) qui 
drainaient tous  les enfants des Anciens et de ce fait se connaissaient, avec de bons souvenirs, de 
Don Bosco.
Les années passant les élèves sont d’internes passés à demi-pensionnaires puis Externes ; la 
Fondation ne fonctionne plus qu’avec des salariés, les Coadjuteurs et Prêtres n’étant plus là pour 
assumer l’esprit de Don Bosco qui s’est dilué. C’est pourquoi nous sommes, pour survivre, obligés 
de regrouper toutes les Associations, Anciens et dérivés, pour continuer à faire perdurer l’esprit de 
Don Bosco.

Nous n’avons plus d’Aumônier depuis plus de deux ans pour célébrer l’Office à la Fondation. La 
relève ne s’est pas faite, aussi bien Religieuse que pour notre association. Nous en sommes de 
plus en plus consternés.
Heureusement nous avons encore quelques activités pour nous retrouver notamment au cours 
de voyages.

Que Don Bosco nous assiste et nous insuffle la force de survivre pour que nous puissions passer 
le flambeau dans de bonnes conditions à la relève.

122 e Assemblée Générale 
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 Brèves infos de l’AEC
L’AEC suis son chemin d’adaptation aux nouvelles 
exigences de vacances. Un nouveau village ″Le 
Grand Fourchon″  à Valmeinier 1800  (Savoie) vous 
accueille, au pied des pistes, du 23 décembre au 14 
avril.
Notre bureau est toujours à votre écoute pour vos 
demandes éventuelles.
Contacts : 
Président  : raymond.truchet@free.fr
Secrétaire : lucien.godard480@orange.fr 
Trésorier  : jeanyves.orlando@gmail.fr

En vous souhaitant une très bonne journée 
dans l’espoir de se voir bientôt à notre prochaine 
manifestation en pleine forme. Sincères amitiés à 
tous.

Après le rapport moral le trésorier, Jean-Yves 
Orlando, présente le rapport financier :
• Recettes : 33.293,00 €
• Dépenses : 26.358,51 €
• Résultat :  6.934,49 €
•  Avoir au CCP le 31 décembre 2017 : 16.002,57 €
Mis aux voix les 2 rapports sont approuvés.  

Après ces 2 rapports le président passe au libre 
échange qui nous amène à débattre sur l’éternel 
problème du nombre de cotisants…, du peu de 
participants à nos rencontres et des perspectives 
d’avenir. 

DÉCÈS

André NICOLAÏDIS
décédé le 26 Janvier 2018.

Ancien professeur de métallerie.

Robert MARTIN
décédé le 18 Février 2018 à l’âge de  89 ans. 

Ancien élève tailleur. 

Georges RODIER
décédé le 19 Mars 2018 à l’âge de 66 ans.

Ancien élève arts graphiques.

 nouvelles
François LAGNEAU : « Bien chers amis, bien reçu le 
N° 5 (octobre 2017) de ″La Voix des Anciens de Don 
Bosco″. Merci !  Je suis un ancien des écoliers (1948-
1949). Deux ans à Don Bosco en pleine adolescence 
ça marque un bonhomme. L’année suivante je fus 
apprenti ajusteur. De là je me suis engagé dans 
la Marine jusqu’à fin 1964, puis devenu directeur 
d’hôpital. Comme quoi l’apprentissage mène à tout.  
Aujourd’hui je reste très reconnaissant à tous ces 
Pères et Frères Salésiens qui nous ont aidés de leur 
mieux à entrer dans la vie. »

Fernand MEUNIER (NewYork) : « Chers amis 
anciens, je viens présentement renouveler ma 
carte de membre pour 2018. Je suis désireux d’être 
inscrit sur la liste des participants du circuit italien. 
Etant donné qu’il me sera nécessaire d’effectuer un 
voyage aller et retour de New-York veuillez bien me 
confirmer cela. Dites à René Borione que moi aussi 
je me souviens de mes années d’apprenti tailleur 
avec Monsieur Richard. Je me souviens aussi de 
Messieurs Fleuret et Guerinot. Mes pensées et 
sentiments affectueux à tous. »

René BORIONE : « Je n’oublie les trois années 
passées à Don Bosco (Oratoire Saint-Léon 1949- 
1951) apprenti tailleur avec ce cher Monsieur 
Richard. Sans oublier le Père Amil, Navarro et bien 
d’autres… Bonne année à tous. »

Gérard FLOUROU (ancien de 1965-1968) : 
« C’est avec un peu de retard que je m’acquitte de 
ma cotisation 2018. Meilleurs vœux pour cette 
nouvelle année. Cordialement. »

Fernand MEUNIER : « Je garderai toujours un grand 
et excellent souvenir de ce ″2018 circuit italien″, de 
tous les participants et des bons moments passés 
″ensemble″…

Le Père KOCH, après avoir quitté Don-Bosco 
Landser (Alsace) est maintenant dans un E.H.P.A.D.  
Son adresse : E.H.P.A.D. Saint-Damien -  23 Avenue 
1ère  Division-Blindée  - 68100 Mulhouse
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 Les anciens élèves
de Don Bosco toujours
plus innovants
Lors de l’Assemblée Générale de la 
Fédération, au CJB, à Lyon les 17
et 18 Mars 2018 fut annoncé que 
le projet de  plate-forme Don 
Bosco est entré dans sa 
phase opérationnelle.

Objectif de la plateforme : 
permettre aux élèves du réseau 

de trouver des stages, bénéficier de 
contacts en entreprise,

en s’appuyant sur le réseau des anciens 
élèves et sur les entreprises proches  

de nos ″maisons″.

La plateforme Don Bosco a été présentée devant les 
représentants des associations de toute la France par trois 

étudiants de l’Institut Lemonnier (Caen) âgés de 20 ans ; 
ceux-ci ont fait le point sur leurs travaux.

La plateforme est un site. La base de données et l’application
de la plate-forme sont en cours de développement.

Rappelons que ce projet constitue pour les trois étudiants en BTS informatique
le dossier qu’ils présenteront pour l’obtention de leur diplôme. Dans quelques semaines 

débutera l’expérimentation. Deux établissements ont été choisis :
″Institut Lemonnier″ à  Caen et ″Le Bocage″ à Chambéry.
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 Retour dans le passé
Après 140 ans d’existence au service de la jeunesse marseillaise, il est bon de faire mémoire de 
l’histoire de cette maison de l’oratoire St-Léon, aujourd’hui Lycée Don Bosco. 

 La fondation de cette maison a été décidée en 
1877, discutée avec le Père Clément Guiol, curé de 
la paroisse St Joseph, et entérinée en mai 1878. 
Elle a été finalisée par un contrat entre le Père Guiol 
et les salésiens. À l’époque, les salésiens étaient 
déjà à Nice et à Cannes. En été 1878, ils sont donc 
arrivés à la fois à Marseille, et dans le Var (colonies 
agricoles de Saint-Cyr-sur-Mer et de La Crau).

Un problème se pose dès le départ, les exigences 
du curé de St Joseph voit l’oratoire St-Léon comme 
étant au service de sa paroisse (les élèves seraient 
ses enfants de chœur et ses chantres, les salésiens 
seraient ses vicaires). Mais l’œuvre naissante ne 
permettait pas de rendre tous ces services. Par 
ailleurs, les salésiens ont leur manière de faire 
et n’entendent pas dépendre d’un curé. Ils en 
viendront même à faire grève ! Pas très longtemps, 
heureusement.

 On peut dire que c’était très mal parti ! Il faudra un 
passage de Don Bosco en 1880 pour calmer tout 
cela par quelques concessions de sa part. Aussitôt 

ces problèmes résolus, ce sont les républicains 
marseillais qui s’en mêlent, en menant campagne 
contre cette “communauté religieuse étrangère”, 
comme écrivait le Petit Provençal. Don Bosco 
répondait : “Nous sommes venus en France pour 
nous occuper des enfants pauvres et abandonnés. 
Notre service est totalement gratuit. Nous sommes 
là pour l’agriculture (Saint-Cyr et La Crau) et 
pour les arts et métiers (Nice et Marseille).” C’est 
l’époque d’un certain anticléricalisme, et on pourra 
même lire dans la presse marseillaise, en 1881, 
un article dénonçant la congrégation hypocrite 
des salésiens, “étrangers sans instruction, qui 
enrégimentent les enfants dans la bande noire 
des cléricaux, les abrutissent à grand renfort de 
momeries saugrenues, et exploitent sans vergogne 
la générosité marseillaise...“ On sait ensuite ce qu’il 
en sera au début du XXème siècle, avec les lois de 
séparation de l’Église et de l’État.

L’œuvre a bien résisté à tout cela, et peut-être 
même que ces difficultés des commencements 
ont renforcé la volonté de son responsable et 
donné au projet un réel ancrage dans la réalité 
locale. Certes, aujourd’hui, il n’y a plus d’oratoire, 
mais l’œuvre scolaire a pris de l’ampleur. 
Proposer de vivre une expérience spirituelle, 
s’affirmer, c’est dire qui on est, sans demander à 
l’autre d’être semblable. N’est-ce pas ?

 Si je dis à l’autre quelle est ma foi, ce n’est pas 
pour qu’il ait la même, mais pour qu’il connaisse 
la mienne.  Affirmer sa foi, pour moi ce n’est pas 
la crier sur tous les toits, c’est  être capable d’être 
discret si l’on sent que l’autre n’est pas disponible à 
rencontrer cette partie de nous.

Animation Pastorale 2019 
Fais de ta vie un rêve et de ton rêve une réalité
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Donnons la parole  aux jeunes :

Quand on a demandé aux jeunes la raison de leur venue à Don Bosco, voici ce qu’ils ont dit :
Mathieu : « Je suis venu à Don Bosco car c’est ma 
dernière chance pour faire ce qu’il me plait et pour 
apprendre… » 
Chiara : « Je suis venue à Don Bosco car je ne 
pouvais pas passer en 2nde générale et que le 
dessin est la seule chose qui pouvait me motiver. 
Puis Don Bosco en particulier car ce n’est pas loin 
de chez moi. » 
Pauline : « Parce que c’était à côté de chez moi et 
que c’est le seul Lycée Pro qui ne fait pas « peur » 
quand on y est ». 
Jade : « Je suis venue à Don Bosco c’était ma 
dernière chance parce que je n’avais pas réussi 
dans mon ancienne section ». 
Marine : « Je suis ici parce que je me suis retrouvée 
sans établissement et que j’ai voulu tenter la 
seconde BMA, même si je ne sais pas trop où ça 
m’amènera ». 

Alexandre : « Parce que le Lycée Lacordaire m’a dit 
de venir ici. Pour être TRANQUILLE et apprendre 
calmement et faire MEI ».
Paul : « On m’a conseillé Don Bosco. C’est le seul 
établissement qui me prenait ».
Farés : « Je suis venu ici parce que personne d’autre 
ne voulait de moi. Mes parents voulaient une école 
sérieuse pour moi pour étudier correctement mais 
aussi parce que mon oncle y était ».
Justine : « Parce que j’avais des difficultés. Je suis 
venue parce que je me suis fait virer d’une autre 
école et j’ai vu cette section et ça m’a plu ».
Dylan : « J’avais deux projets : le premier aller au 
Lycée militaire à Aix mais je n’ai pas pu et Don 
Bosco était mon 2ème projet c’est pour cela que je 
suis ici ».
Laurent : « Je n’avais pas le choix ».

Ces quelques témoignages nous 
disent que certains sont venus chez 
nous car c’était leur dernière chance. 
Quelle belle mission que de donner 
encore une chance à des jeunes, et de 
les conduire, par une formation, par 
un chemin d’éducation vers le monde 
de l’entreprise et dans la société. 
Belle mission, mais difficile mission.



 Les anciens élèves  nous ont laissé aussi des messages encourageantS :

Loïc promotion 2011 : « Arrivé à Don Bosco 
pour une rentrée en 3ème technologique après 
une période au collège difficile, je n’aurais jamais 
imaginé y rester autant de temps. Surnommée 
« école de la dernière chance », on peut dire que 
ça l’a été pour moi. Très fier de mon parcours, c’est 
7 ans plus tard après la  validation de mon BTS 
Electrotechnique que j’ai quitté l’établissement la 
tête pleine de souvenirs. Quelques années plus tard 
c’est toujours avec un grand plaisir que je passe 
faire un « coucou » à ces personnes qui m’ont 
poussé et permis d’avancer. Un grand merci à tout 
le monde ! »
Christian promotion 2012 : « Nous sommes en 
2018 et déjà 7 ans que j’ai quitté le Lycée Don 
Bosco ! Que dire, à part que la vie à Don Bosco m’a 
appris beaucoup de choses, comme le pardon. Je 
me suis pardonné beaucoup de fautes et j’ai aussi 
pardonné à ceux qui m’ont blessé par le passé. J’ai 
depuis mon départ entrepris une formation d’agent 

de sécurité que j’ai réussie. J’ai raté le permis de 
conduire 5 fois mais j’ai continué à me battre pour 
réussir. Je me souviens de la patience avec laquelle 
mes professeurs ont essayé de me remettre dans 
le droit chemin. Je les remercie tous ainsi que l’école 
Don Bosco qui m’a inculqué une nouvelle forme 
de morale. Elle m’a beaucoup servi pendant ces 
années.  Don Bosco a été pour moi une époque 
clé dans mon évolution personnelle. Tous mes 
remerciements. » 
Anthony promotion 2015 : « Voilà je suis bachelier 
et je reviens à Don Bosco pour écrire un petit mot 
pour remercier tous les profs qui m’ont supporté 
pendant 3 ans et qui m’ont permis d’avoir mon bac, 
ce qui m’a permis de travailler pendant 4 mois et 
maintenant je suis au chômage. Je recommande ce 
Lycée car il m’a mis dans le droit chemin, un grand 
merci à tous mes profs du Lycée. Merci de m’avoir 
mis le permis à point ; ça m’a permis d’arrêter de 
faire le bordel et d’avoir mon Bac. »

VOIX DE DON BOSCO // ÉDITION 2019

En ce jour, nous voudrions 
remercier et encourager 
chacune et chacun des membres 
de la communauté éducative pour 
leur engagement : les responsables 
bien sûr, mais aussi les enseignants, les 
éducateurs. 
Nous voudrions que Don Bosco Marseille reste 
une maison, selon le souhait de son fondateur ; 
une maison qui accueille, une maison qui ouvre au 
sens de la vie, une maison qui aide à préparer son avenir, 
une maison où il fait bon vivre et travailler ensemble, une 
maison qui place les jeunes en son centre parce que ce sont eux 
qui sont sa raison d’être.
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Si on demande quel est votre rêve aujourd’hui ? 
Camille a le souhait que sa grand-mère survive 
au cancer. Elle rêve que tous ses proches soient 
heureux et qu’elle pourra vivre comme elle voudra.
Pauline rêve d’avoir une situation moins difficile, 
de voyager beaucoup, d’avoir un chien pour qu’il lui 
tienne compagnie quand elle est seule à Marseille. 
Ce qui l’empêche de vivre ses rêves, c’est sa famille 
parce que c’est très compliqué.
Tiffany son rêve est simple : faire un voyage pour la 
première fois dans sa vie. Mais pour l’instant, nous 
n’avons pas d’argent. 
Enzo rêve de richesse et de santé pour sa famille ; 
et qu’en 2019, certains de ses collègues sortent de 
la galère. 
Nicolas : “Mon seul souhait c’est de réussir ma 
scolarité”. 
Gabriel : Je voudrais aider le plus de monde 
possible afin qu’il ne soit pas malheureux, dépressif 
ou même suicidaire et je veux qu’il y ait plus de 
personnes heureuses sur terre. »
Marie : “Je rêve que mon frère se réconcilie avec mes 
parents et de pouvoir faire un voyage au Japon”.
Vincent : “Je rêve d’être millionnaire mais pour 
réaliser ce rêve, il lui manque de la chance”. 

Mathieu voudrait réussir son BAC et pouvoir 
continuer les études, mais ce qui l’empêche de vivre 
son rêve, c’est LA FLEMME. Mais il croit que ça se 
fera. 
Tristan : “Je rêve de créer ma propre marque de 
vêtement et d’avoir le plus d’argent possible. Voir 
même avec de la chance, devenir millionnaire. Ce 
qui me manque c’est de la chance”. 
Nathan : Il n’a pas de rêves. 
Elyes, il rêve de passer une bonne année et de se 
calmer en cours. « Ce qui m’empêche de vivre ce  
rêve, c’est mon comportement.
Christophe, il rêve de réussir son code et passer son 
permis. 
Gaëtan rêve que l’OM gagne une 2ème Ligue des 
Champions. Et il voudrait partir en vacances avec 
ses collègues de classe.  
Kentin rêve de vivre avec un bon métier dans lequel 
il va s’éclater.  
Yassine, il rêve d’avoir son brevet et d’aller en 
général en S, et d’aller en faculté de médecine. 
Ganni, il rêve d’acheter son premier scooter et de 
vivre définitivement chez son père. Mais c’est sa 
mère qui l’empêche de réaliser ses rêves. 
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Léa : « Cette formation consiste 
à être en paix avec soi-même et 

avec les autres. C’est-à-dire accepter 
les différences, aider les autres, à ne pas 

juger car chacun n’a pas le même vécu et 
certains peuvent être plus sensibles que d‘autres. 
J’ai participé à cette formation pour découvrir de 

nouvelles choses, faire de nouvelles rencontres et par 
curiosité. La journée s’est déroulée de la façon suivante. 

Le matin, on se réveillait avec une petite danse comme au 
Campobosco. Ensuite, on étudiait un sujet dans une salle. A midi, 

temps libre. L’après-midi, on sortait de Nice et on pratiquait ce qu’on 
avait étudié le matin. Le soir, une veillée nous était proposée. Nous 

pouvons désormais mettre en pratique ce que nous avons appris à Nice, 
par exemple : ne pas gaspiller de nourriture, la donner aux pauvres et SDF. 

Ce qui m’a le plus plu, c’est de voir des nouveaux, des amis que j’ai rencontrés 
à Campobosco. Vive la solidarité, la confiance et de faire des nouvelles rencontres 

entre amis.  C’est une expérience enrichissante, touchante et surprenante et en plus, 
nous avons la possibilité d’aller à Nice tous les soirs. Cette formation m’a permis d’être en 

paix avec moi - même et avec les autres. » 

Connais-toi toi-même : 
Session Secouristes 

pour la paix à Nice

 Le Défi Citoyenneté, Le défi toi, toi – même  

Un vendredi du mois de novembre, pas de cours 
pour Inès, Louise, Léa, et Raphaël. Elodie a quitté 
son lieu de stage et tous sont allés en direction de 
l’école de Pastré.  Un établissement salésien dans 
le 8ème arrondissement de Marseille. Leur présence 
était motivée par le lancement du Défi Citoyenneté 
de la région Paca. Les Lycéens des établissements 
salésiens du Sud de la France sont là : Don Bosco 
Nice, Sévigné, Pastré et nous. 
Louise : « Nous avons fait un stand pour présenter 
notre projet à  d’autres établissements qui eux 
aussi présentaient leur projet puis nous avons 
proposé des améliorations aux projets. Pour moi 
le défi Citoyenneté, c’est un projet  qui essaye de 
rapprocher les jeunes entre eux. La journée à Pastré 

s’est déroulée de la façon suivante : les groupes 
venus des différents établissements se séparent 
par deux ;  deux élèves présentent un projet à des 
élèves d’un autre établissement puis découvrent le 
projet de leurs partenaires. Nous sommes partis 
avec une idée : comment continuer nos projets. 
A ceux qui ne s’engagent pas dans les projets, je 
voudrais dire que c’est dommage pour vous 
parce que vous avez raté une occasion de 
découvrir d’autres projets. Concrètement 
je ne sais pas comment transmettre 
l’expérience de la rencontre à Pastré 
aux autres qui n’ont pas entendu 
parler du Défi Citoyenneté. »

13

Voici les articles que vous pouvez lirez sur notre site internet Don Bosco Marseille 
qui retracent notre année scolaire.
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Communauté Sant’ Egidio 

L’éveil à l’Espérance
Zoé et Sarah, membres de la Communauté 
Sant’ Egidio sur Marseille, sont venues pour 
proposer à nos jeunes des maraudes tous 
les samedis de l’année pour devenir ami des 
pauvres. « Nous sommes heureuses d’être là 
aujourd’hui à Don Bosco » a commencé Zoé. 
« Ça vous arrive d’aller à la rencontre des 
pauvres de vos rues ? », demande Sarah.
Alexandre : « Je suis heureux qu’elles soient 
venues nous voir parce que j’ai appris que 
des jeunes du même âge que nous aident 
les sans-abris. C’est positif de les rencontrer 
parce qu’on ne parle jamais de ce sujet. 

Vides 2017 – Florian Lucchini,  Friend Of Mine 

Un ami à moi
Florian a dit : « Je voudrais me présenter, 
je suis un ancien élève et étudiant du lycée 
Don Bosco. Après avoir fini ma scolarité, je 
me suis demandé : tu veux faire quoi ? J’ai un 
métier mais il me manque quelque chose, je 
ne savais pas quoi. Les religieux salésiens 
organisaient des séjours de trois semaines 
à Madagascar pour faire du volontariat avec 
l’association « Grandir Dignement » qui est 
présente à Madagascar depuis plusieurs 
années. J’ai économisé de l’argent et je suis 
parti. Ça m’a beaucoup plu et j’ai décidé de 
partir pour 9 mois. »
Bastien : « Pour faire la même chose que Flo-
rian, il faut être courageux et avoir un grand 
cœur. Je n’ai ni l’un ni l’autre mais j’ai compris 
qu’avec du courage, on peut tout faire. 
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 Nice  - Don Bosco nous a unis

Le Père Jean-Marie Petitclerc avec toute une 
équipe organisatrice nous accueille : « Vous irez 
à la découverte de cette ville où Don Bosco est 
venu une dizaine de fois. Vous aurez à échanger 
avec votre équipe, vous serez mélangés parmi les 
établissements scolaires. Cet établissement où nous 
sommes, c’est la première création hors d’Italie. Je 
vous souhaite de tout mon cœur, un excellent jeu et 

un bon courage à tous. » Le défi était le suivant : il 
y a 140 ans, il n’y avait que des champs ici et nous 
devions aller à la découverte des lieux où Don Bosco 
est allé. Nous avons eu la chance de rencontrer les 
descendants des personnages que Don Bosco a lui-
même rencontrés. C’était un jeu de piste à travers 
la ville. Pour cela, nous étions aidés d’une tablette.
Dilan : « Je suis venu pour visiter Nice et pour sortir de 
l’ordinaire. J’avais aussi le goût de vivre une aventure 
et de découvrir de nouvelles personnes. Comme M. 
Janiec l’a très bien expliqué à mes parents « j’étais 
un ambassadeur de Don Bosco » ; maintenant 
mes parents viennent me réveiller en disant : « il 
est l’heure de se réveiller, M. l’Ambassadeur. » 
Ca me plait beaucoup mais finalement qu’est-
ce que ça veut dire d’être ambassadeur ? Ce qui 
m’a le plus plu, c’est le pique-nique, la joie d’être 
ensemble, la beauté des paysages et de découvrir 
les beaux quartiers de Nice. Ce que j’ai retenu de 
cette aventure, c’est que Nice est une très belle ville 
… mais aussi beaucoup d’autres choses. A ceux 
qui ne sont pas venus, je dirai vous avez manqué 
beaucoup de délires. 
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 L’amitié avec les pauvres  - rencontre avec l’Association ACAY 

Mad, un jeune Philippin, est venu avec deux 
bénévoles de l’association ACAY, Laurent et 
Amycie, pour nous raconter son histoire.  ACAY 
a été créée aux Philippines par une religieuse 
Marseillaise. Le but de l’association est de donner 
une chance aux jeunes en difficultés de 15 à 23 
ans à travers des approches éducatives similaires 
à celles de la pédagogie de Don Bosco : approcher, 
accrocher, accompagner en leur permettant de 
redécouvrir la dignité et le sens de leur vie, de 
devenir des acteurs de changement pour les 
quartiers où ils vivent.

Clément : « J’ai retenu que c’était une histoire 
incroyable et qu’avec l’aide des autres, on peut s’en 
sortir.  Je ne suis pas capable de partir de tellement 
loin pour faire du bénévolat mais aider des gens 
des temps en temps je dirais « oui ». La rencontre 
m’a ouvert les yeux sur le fait que quelle que soit la 
difficulté à surmonter, avec l’aide des autres on s’en 
sortira et on pourra devenir comme tout le monde : 
avoir une famille, des enfants, un travail. Je vais 
résumer la rencontre en un seul mot : INCROYABLE 
car ce n’est pas tous les jours qu’on peut rencontrer 
un chef de gang. J’ai des questions à lui poser : quel 
était son rôle dans le gang ? Quels ordres a-t-il 
donné aux autres ? Où serait-il sans sa rencontre 
avec l’ACAY 

 L’expérience polonaise  - Pèlerinage avec Mgr Pontier en Pologne

Nous sommes partis en Pologne avec 140 
Marseillais pour comprendre ce qui s’était passé là-
bas notamment avec le mouvement « Solidarnosc » 
qui a eu une répercussion importante dans le monde, 
pour une avancée concrète de la démocratie, pour 
tous les mouvements de libération et pour  tous 
ceux qui veulent agir, là où ils se trouvent, pour un 
monde meilleur. 
Marie : « Après les JMJ en 2016, je suis de nouveau 
de retour en Pologne pour découvrir et approfondir 
ma foi en Dieu. Ce qui m’a le plus marquée, c’était 

que j’étais la plus 
âgée du groupe et je 
suis venue découvrir 
les lieux importants 
pour les Polonais. 
La célébration de 
la Vierge Noire à 
Czestochowa avec le 
peuple polonais à 21 
heures à la chapelle 
m’a beaucoup émue 
et j’ai été portée par 
la ferveur de la prière 
polonaise. Je voudrais 
revenir encore à 
Czestochowa. Le lieu 

de martyr à Auschwitz m’a impressionnée. Je suis 
fan de la cuisine polonaise mais cette fois nous 
avons mangé trop de patates. J’ai bien compris que 
le pape polonais Jean Paul II est un grand homme 
et compte beaucoup pour les polonais. Le père 
Maximilien Kolbe m’a fascinée par son courage de 
donner sa vie pour un père de famille et le Père 
Jerzy dans sa détermination jusqu’au martyr. Je suis 
touchée par la bienveillance des gens en Pologne. »
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 Mes rêves sont faits d'or  - Arnaud Jerald

« J’ai 21 ans, je vis à Marseille. Je viens de finir mes 
études en BTS électrotechnique. J’ai fait trois ans 
de Bac Pro Electricité et après, deux ans de BTS 
à Don Bosco Marseille. Tout est parti d’un rêve de 
gamin qui était le suivant :  peut-être qu’un jour 
je serai le champion du monde. Ce rêve a évolué 

parce que j’ai pris confiance en moi, j’ai été deux fois 
champions de France et maintenant, le plus jeune 
qui soit descendu à 100 mètres. Je suis le plus jeune 
apnéiste au monde en faisant 105 mètres.
A regarder sur youtube : 
https://youtu.be/-O4jS37aZOo
Ilyes : « Il est exceptionnel mais je ne suis pas capable 
de faire la même chose, trop de travail. Il peut être 
un modèle parce qu’il a beaucoup travaillé. »
Thomas : « Il m’a fait comprendre qu’il faut se 
battre dans la vie pour réussir. »
Ilyes : « Je pense que c’était une bonne décision de 
venir nous voir et nous donner envie de réussir. Je 
suis capable de faire la même chose mais d’abord 
je dois finir les études. La rencontre avec lui, c’était 
bien parce qu’il nous a appris des trucs sur sa 
passion. »

  À la recherche du bonheur 
CHANDELEUR

Théo : « Je me suis dit que ça serait fun et puis je 
suis déjà venu auparavant. Il faisait très froid au 
Vieux Port mais c’était sympa. J’ai beaucoup aimé 
cette aventure car c’était sympa. Nous avons été 
tellement nombreux qu’il a manqué de places 
dans l’église. Ce que je remarque c’est que tout 
le monde était cool.  C’était beau les chants, la 
célébration mais ce que je n’ai pas aimé, c’est la 
position dans laquelle j’ai passé la célébration. »
Anthony : « Je suis revenu à la Chandeleur parce 
que l’ambiance dans notre groupe est excellente et 
ça m’a fait du bien. A ceux qui ne sont pas venus, 
je voudrais dire « venez au moins une fois dans 
votre vie parce que ça en vaut la peine ». La Messe 
franchement était bien mais très longue. L’après-
midi, je ne suis pas allé faire de sport parce que 
j’étais trop fatigué. »
A regarder sur you tube :
https://youtu.be/ht4kBsB8_zU

On ne peut pas,
sous prétexte qu’il est 

impossible de tout
faire en un jour,

ne rien faire du tout
Comme chaque année pendant 

le temps du Carême nous avions 
vécu en faisant un geste de solidarité. 

La première règle avant d’agir consiste 
à se mettre à la place de l’autre. Nulle vraie 

recherche du bien commun ne sera possible 
hors de là. Pour s’associer à notre action, nous 

avons proposé d’acheter des plats sucrés – salés 
faits maison (gâteaux, crêpes, biscuits etc…) amenés par 

nos jeunes et adultes. Ces plats étaient vendus pendant les 
récréations du matin et de l’après - midi. La vente a apporté 
640 euros et c’est avec joie que nous les avons offerts à la 

Communauté Salésienne en Syrie.

 Carême 2018 Solidar’toi
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 Heureux qui s’abandonne à toi, ô Dieu  - TAIZÉ 

Venir à Taizé, c’est faire l’expérience de la différence. 
Nous arrivons et nous sommes accueillis tels que 
nous sommes avec nos qualités et nos défauts, et 
nous allons déjà vers nos logements. La porte est 
fermée. Un jeune allemand arrive et nous demande 
nos papiers d’inscription pour savoir s’il s’agit 
vraiment de notre logement. Il s’excuse pour cette 
demande. Il fait juste son boulot et prend au sérieux 
ce qui lui est demandé. 
 Pendant l’introduction biblique, un jeune frère 
d’origine chinoise nous a dit qu’il était enfant unique 
et qu’il a donné sa vie aux autres et à Dieu. Ses 
parents ne seront jamais grands-parents.Ca doit 
être très dur pour eux. 

Nicolas : Je suis allé à Taizé pour trouver une vie 
en communauté plus seine et j’ai découvert des 
Marseillais géniaux et des prières de folie. Ce qui 
était le plus difficile, c’est d’avoir faim tous les 
jours. Trois fois par jour, tout s’arrête sur la colline 
de Taizé, les cloches appellent pour prier. Des 
milliers de jeunes de pays très divers à travers le 
monde, prient et chantent avec les frères et au 
centre de chaque prière commune, un long temps 
de silence. C’était génial, j’ai enfin trouvé la paix 
intérieure. La prière et l’ambiance était géniale. A 
ceux qui voudraient venir à Taizé, je voudrais dire 
qu’ils prennent des stocks de nourriture. C’est une 
expérience unique à refaire.

 L’impasse  - Festiclip 2018 

Nous avons eu la joie, l’honneur et le privilège 
de participer pour la treizième fois au festival. 
Nous avons été fidèles à nos projets. Chaque fois, 
nous sommes allés au bout de nos projets qui nous 
rendent heureux.
Melvin : « On m’a demandé de venir donc j’ai pris 
mes guitares et je me suis jeté dans l’aventure. Ce 
que j’ai le plus apprécié dans le tournage, ce sont 
les moments où je jouais à la guitare dans le clip. 
La visite du Musée de la Miniature ? Je pense que 
cela donne des bonnes idées et de l’inspiration 
pour les décors, les accessoires et costumes pour 
notre prochain clip. Ce que je retiens du Festival, 
c’est de la bonne bouffe, des gens sympathiques, 
intéressants et ouverts d’esprit. C’était une bonne 

soirée avec d’autres jeunes quand on a joué au 
Loup Garou.  A ceux qui ne sont pas venus, je dirais 
que c’est dommage car vous avez raté des trucs 
sympathiques notamment des grosses parties de 
Loup Garou. Le festival pour moi, c’est un mélange, 
des échanges culturels intéressants et riches 
avec de bons moments de partage de création et 
d’activité qui réunissent la jeunesse. Certains courts 
métrages étaient trop courts pour pouvoir évaluer 
la qualité du travail. Il faut limiter à deux ou trois 
clips par l’établissement. Le clip « Volte-face » est 
celui qui mérite le plus. Le retour en bus le dimanche 
était très long. Je viendrai avec plaisir l’année 
prochaine. »



 140 ans et quoi de neuf ?  - Fête de Don Bosco 2018

Chaque année, nous sommes confrontés devant 
un grand défi, celui de rassembler les jeunes, les 
anciens élèves, les professeurs et le personnel de 
la Fondation ainsi que les parents à cette belle 
tradition de la Fête de Don Bosco. Elle fait partie 
de la pédagogie de notre fondateur et elle est la clé 
de la réussite pour beaucoup de jeunes. Cette année 
le défi était de taille. Le jour choisi était un mercredi. 
Il faut savoir que certaines classes n’ont pas cours 
de la journée et pas mal de classes n’ont cours que 
sur la demi-journée. Mais les défis ne nous font pas 
peur ! Nous avons donc fêté le 140ème anniversaire 
de la Fondation en se remémorant, au début de la 
célébration, les traces que Don Bosco a laissées 
à Marseille. Aussi, comme nous l’a rappelé Mme 
Criado avant la célébration, « cette fête a un 
caractère particulier pour moi car c’est ma dernière 
Fête en tant que directrice de cet établissement ». 
On va faire le show. Les cours étaient assurés 

le matin mais tout le monde était invité à se 
déguiser. Dès 7h30 du matin devant l’école, 

des jeunes déguisés en lapins, girafes, 
pirates et même un « Tintin » sont 

apparus dans la rue Stanislas 
Torrents. Les cours ont 

commencé dans cette bonne 
ambiance.

Parmi ceux qui ne sont pas venus certains ont dit :

Ugo : « Je ne viens pas 
au Lycée pour faire la Fête 
et je ne suis pas intéressé 
par ce qu’il se passe à l’école. 
En plus, je n’ai rien à y faire. Je n’ai 
rien de spécial à proposer pour l’année 
prochaine. »
Mattéo : « Les activités de la Fête ne me faisait 
pas plaisir et j’ai pensé que j’allais surement 
m’ennuyer. En plus, pour l’année prochaine, il faut 
mettre des activités qui plaisent à tout le monde. Mais 
je ne sais pas quoi proposer.»
Philip : « Je n’avais pas envie. »
Kenzo : « Au cinéma, il y avait « Le Labyrinthe 3 » et c’est mon film 
préféré donc je suis allé le voir. »
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Rayan : « La fête ça donne pas mal de joie et de bonne humeur à certaines 
personnes. La merguez à 2 euros, c’est bien parce que ce n’est pas cher. Je participe à 

la Messe et c’était assez spécial surtout le moment où on se serre la main. »
Amélie : « Je ne suis pas restée longtemps parce que je devais aller chez mon copain et 

manger avec son père. La fête de Don Bosco permet aux personnes intéressées de passer 
un bon moment et de montrer leurs talents. La merguez à 2 euros, c’est bon et pas cher. J’ai 

participé à la Messe parce que c’est un moyen d’être ensemble. Pour la tombola, je propose des 
tickets restos. »
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Merrid : « C’est une après-midi différente des autres et 
ça fait toujours du bien ! Je propose la même fête pour 
la fin de l’année mais il faut garder aussi la Fête 
de Don Bosco. Comme lot, je propose un micro-
onde. Ça serait parfait ! »
Brahim : « Je suis venu pour manger des 
merguez vu que j’avais pas grand chose 
d’autre à faire à part réussir mon 
Bac de français le lendemain. La 
fête de Don Bosco, ça a l’air 
d’être rigolo. Je propose 
plus de sauces svp pour 
les sandwichs. Je 
n’ai pas apprécié 
l’idée de la 
tombola. »
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 Les jeunes, acteurs de leur propre éducation
Nous sommes très heureux d’avoir des délégués 
de classe responsables qui n’accompagnent pas 
des élèves une fois quand ils sont renvoyés des 
cours mais qui prennent leur rôle au sérieux et qui 
s’engagent dans la vie du Lycée. On peut compter sur 
eux pour l’action du Carême et pour l’organisation et 
le bon déroulement de la Fête de Don Bosco. Ils sont 
des accompagnateurs efficaces et dynamiques pour 
les journées portes ouvertes.
M. Martin BOYADJIAN, ancien élève de promotion 
2015, est venu partager son expérience comme 
ancien délégué de classe, comme représentant 
délégué des délégués, membre pendant deux ans 
du Conseil Régional des Jeunes de la région PACA.  
Nous le remercions pour sa disponibilité pour 
l’établissement. 

Nous sommes reconnaissants pour la bienveillance 
et la disponibilité de la communauté salésienne 
en particulier le Père Jean Noël Charmoille. 
La célébration de la Parole et la célébration de la 
semaine sainte ont été vécues avec Saint Vincent 
de Paul et étaient présidées par le père Olivier 
Passelac. Merci pour sa disponibilité et sa foi qui 
nous nourrissent au quotidien. 
Nous remercions l’engagement des musiciens 
Messieurs Straudo, Serratore et Guigon pendant 
les célébrations.  
Nous disons merci à Madame Dominique de 
Camaret  pour son animation de la Messe de la fête 
de Don Bosco avec les professeurs musiciens.

Nous voudrions 
remercier les 

membres du bureau 
de l’APEL, Mmes 

Demonceaux, Hagege et 
Mura, Ms Régis, Palomares 

et Mura pour leurs nombreux 
engagements durant cette année 

scolaire. Ex : la participation à la 
Fête de Don Bosco, aux Journées Portes 

Ouvertes, aux réunions parents – professeurs, 
pour l’organisation de la Tombola qui était un 

grand succès auprès des jeunes et des adultes de 
l’établissement, à la préparation et l’organisation de 

la soirée dansante. Ils ne sont pas nombreux mais très 
dynamiques et efficaces dans leur engagement. Ils sont un très 

bon exemple pour nous les adultes et pour les jeunes également. 
Nous espérons que les parents qui doivent partir seront remplacés par 

d’autres parents motivés et engagés dans la vie du Lycée. 
R. JANIEC
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Classe : 2de RPIP
Bilan : 10e participation pour notre lycée, qui obtient la 
« mention spéciale » du Jury pour la Une réalisée par 
Thomas, Maël et Maxime “Le temps presse”.

Les productions des élèves sont exposées au CDI et 
consultables sur le site du Lycée / rubrique CDI / Concours 
de Unes.

Concours Maison de l’Europe
Classe : 3 PPB, 2GT, CAP 1 MEN-SER, 1 RPIP, 
2PRO MEI.
Descriptif : 12° CONCOURS 2017-2018 sur 
la citoyenneté européenne. Pour sa 12e édition, 
le concours proposait 2 sujets au choix pour les 
collégiens, et pour les lycéens. Les sujets retenus 
par nos élèves ont été les suivants : 
Collège :  construisez une affiche qui annoncera le 

prochain concours européen Lycée :  présentez une œuvre d’un artiste 
européen autre que français qui vous a 
particulièrement touché.

Bilan : les trois meilleurs travaux de chaque classe 
ont été envoyés au jury : notre implication a été 
largement récompensée puisque 5 Prix ont été 
attribués à nos élèves. Trois élèves ont remporté 
un 2ème Prix (Bon d’achat Fnac de 100 euros) et 
deux élèves ont remporté un 3ème Prix (Médaille du 
Citoyen européen).

Concours et Prix
CDI

LE PRESSE…
    www.LeTempsPresse.fr     Mardi 20 Mars 2018 N°003

    Thomas Bera - Mael Ben Fadhl - Maxime Girard / Lycée Don Bosco - Marseille - Seconde RPIP (1)

EN GARDE À VUE !

Un garçon de 9 ans a tué sa sœur de 13 ans d’une balle dans 
la tête lors d’une banale dispute à propos d’une manette de 
jeu vidéo. Cette tragédie survient en plein débat sur les armes 
à feu aux Etats-Unis. P.9

Loi contre les 
violences sexuelles 

Brexit

Kool and the Gang 

Tennis 

La loi permettra de sanctionner 
d’une amende le harcèlement 
de rue, et l’âge de consentement 
sexuel sera fixé à 15 ans. P.6

Un accord a été trouvé sur 
la période de transition entre 
Londres et Bruxelles. P.7

À plus de 50 ans, ils continuent 
à faire danser le monde !

Le tirage au sort du Masters 
1000 qui débute mercredi a 
bien fait les choses. Le N°1 
mondial pourrait retrouver en 
finale Del Potro. P.8

https://commons.wikimedia.org/wiki/File:Meeting_Sarkozy_%C3%A0_Le_Raincy,_photo_F._Loock_(7).JPG

 POLITIQUE         

 SPORT                 

 INTERNATIONAL

 ENVIRONNEMENT                

 CULTURE              

 FRANCE              USA : Un enfant accro aux jeux 
vidéos tue sa sœur pour une manette.

Gratuité des transports 
en commun à Paris ?

Antarctique : hausse 
du niveau des mers ?

Anne Hidalgo, maire PS de Paris, 
a annoncé qu’elle avait lancé une 
étude sur la gratuité des transports en 
commun pour les Parisiens. P.10

Sous l’effet du réchauffement 
climatique, un glacier grand comme la 
France est en train de fondre. P.11

Ce mardi matin, Nicolas Sarkozy 
est placé en garde à vue dans 
le cadre des soupçons de 
financement libyen de sa 
campagne présidentielle.

https://www.flickr.com/photos/anirudhkoul/3695401461

https://pxhere.com/en/photo/871417

www.MétéoFrance.

Prévision méteo pour le 21/03

Lire la suite page 4

https://pixabay.com/fr/l-antarctique-la-glace-casquettes-482686/

T E M P S

  
Concours De unes

organisé par le CRDP de Créteil dans 

le cadre de la semaine de la presse, le 

concours consiste à réaliser la Une d’un 

quotidien en temps réel, à partir des 

dépêches AFP du jour.
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 Prix Bulles de Marseille
Classe : 3 PPA + CAP 1 SDG
Descriptif : organisé par les documentalistes 
du Bassin Marseille Centre, le PRIX BULLES DE 
MARSEILLE est un prix littéraire consacré à la BD. 
Son objectif est de promouvoir la lecture et de 
favoriser la liaison collège/lycée : il consiste à faire 
lire aux élèves une sélection de 10 titres de bande 
dessinée et à élire la meilleure BD de la sélection.
Pour notre 5e année de participation, nous avons 
travaillé avec les élèves de 3PP A et intégré 
le projet dans un EPI intégrant les disciplines 
suivantes : lettres-histoire-géo/maths-sciences/
arts plastiques/ateliers de menuiserie et de 
métallerie/documentation. 
La production finale est un mobile réalisé en bois 
et métal sur lequel sont accrochés les différents 
nuages de mots réalisés par les élèves à partir de 
leurs lectures.  
Les affiches ont été réalisées par les élèves des CAP 
1 SDG :  le prix de l’affiche dans la catégorie lycée 
a été attribué à Margo !

 Prix Littéraire des Lycéens PACA
Classe : 2de AMA-BMA (27 élèves)
Descriptif : troisième et dernière année de 
participation pour notre établissement, dont la 
candidature a été retenue en juin 2015 au côté 
de nos divers partenaires : Conseil Régional, 
Agence Régionale du Livre, Librairie L’attrape mots, 
Bibliothèque de Marseille.

Cette année, les élèves de 2de pro. AMA et BMA ont 
été les jurés, chargés de lire les 6 BD et 6 romans de 
la sélection et de voter pour leur titre préféré. Ils ont 
parallèlement participé à des ateliers de pratiques 
artistiques (écriture, illustration et vidéo) pour 
réaliser une œuvre collective* présentée au Palais 
du Pharo le 24 mai lors de la rencontre finale.

*LITTEREVES : voyage onirique 
d’un lycéen à travers la lecture 
des œuvres du Prix littéraire  
A découvrir sur le site du lycée/
rubrique CDI/ Prix Littéraire des 
Lycéens.
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 Sorties cinéma : Somos campeones
Vendredi 16 novembre 2018 au cinéma Le Prado 
avec les classes de Première STI 
Chaque année pendant le mois de novembre, 
le festival de cinéma espagnol de 
Marseille« CineHorizontes » propose une 
sélection des films espagnols au grand public. 
Un rendez-vous cinéphile qui a lieu depuis 2002 à 
Marseille sur plusieurs cinémas partenaires.
Ce festival a plusieurs objectifs : proposer au 
public marseillais et régional les nouveautés du 
cinéma espagnol actuel ; diffuser par le cinéma la 
réalité espagnole ; offrir également une sélection 
des films espagnols classiques. 
Le lycée Don Bosco en a donc profité pour amener 
ses élèves hispanistes regarder un film le temps 
d’une matinée. Tout cela rentre dans le cadre du 
programme de langues vivantes prônant l’exploration 

de la culture propre à chaque 
langue. Nous avons donc choisi 
de présenter à nos élèves le film 
« Campeones » (Champions), une 
production espagnole sortie en 
début d’année en Espagne. Le 
film a commencé à gagner en 

notoriété car il a été choisi pour 
représenter l’Espagne dans 

la catégorie de « Meilleur 
film en langue 

étrangère » lors 
des prochains 

Oscars du 
cinéma. 

Voici l’histoire : rien ne va plus pour l’arrogant 
Marco Montes. Son couple va à vau-l’eau et le voilà 
limogé de son poste d’entraîneur adjoint d’une 
prestigieuse équipe de basket. Alors, il boit et cause 
un accident de la route. Arrêté et condamné à 90 
jours de travaux d’intérêt général, il se retrouve, 
contre son gré, coach d’une équipe constituée 
d’handicapés mentaux qui, de surcroît, est admise 
à participer à un championnat national.

Impressions des élèves :
« Pour moi, ça a été une sortie plus qu’agréable sur un 
film auquel je ne m’attendais pas autant rigoler et je 
pense que c’est une activité à refaire. » Eddy 
« Le film était intéressant à voir. Et ce n’est pas un 
type de film que j’ai l’habitude de voir. » Andréas 
« J’ai trouvé que le film était très divertissant et 
drôle. » Junior 
« C’était un film amusant ! » Ewan 
« C’est un beau film car le personnage principal qui 
est l’entraîneur de basket méprise les handicapés et 
finalement il apprend à mieux les connaître et noue 
des liens avec eux. » Tom 
« Cette sortie m’a beaucoup plu. C’était agréable, le 

film était assez drôle. » Lilian 
Un grand merci à Mme CALVIN, professeure 

d’EPS, qui nous a accompagnés ce jour-là.

Mme LARA OUEILHE, professeur 
d’espagnol

Les élèves de 3ème d’ita-
lien sont allés voir le film : 
Anime nere  le 29 novembre 
2018 à 14h.
C’était une séance organisée
pour les lycéens et offerte par
l’institut culturel italien, Mr. Guéry
nous a gentillement accompagnés.
Le film Anime nere est tiré d’un roman, l’auteur 
du roman Gioacchino Criaco était présent lors de la 
projection. 
Résumé du film :
Luigi et Rocco, fils d’un berger proche de la ’Ndrangheta, la 
mafia calabraise, sont dans le trafic international de drogue. 
Luciano, le troisième frère, est berger comme son défunt père 
assassiné par une famille rivale. Il s’occupe des terres familiales 
et a décidé de rester à l’écart des activités de ses frères. Malgré ses 
efforts pour protéger ses proches de cet héritage de violences et de ran-
coeurs, son fils Léo est attiré par ce monde où la loi du sang et le sentiment 
de vengeance sont maîtres. 
                                                                                         

les élèves d’italien de 3ème A , 6 décembre 2018
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Sorties
et activités

“nés quelque part”

Les élèves de terminale RPIP, SN et de CAP1 SDG se sont 
rendus en Octobre aux Docks des Suds pour participer à 
l’exposition interactive “Nés quelque part”. Et, en quelques 
minutes, Faouzi devenait Bilikiss, une commerciale au 
Nigeria ; Léa un pêcheur Cambodgien nommé Sarong ; Tom 
une jeune Colombienne. Accompagnés de comédiens hors 
pairs, les élèves ont pu s’immerger dans les diversités 
culturelles, mais aussi mieux comprendre les enjeux du 
développement durable. Certains sont sortis émus. Tous 
ont été touchés et impressionnés par ce gigantesque jeu 
de rôle et l’espace d’une heure, ils sont devenus “citoyens 
du monde”.

F.Lapraz

«C’était un voyage unique, très immersif.» Chloé
«C’était super je me suis bien intégrée au personnage mais 
aussi à l’histoire». Cécile
«Très bien très immersif et de très bons acteurs». Tristan 
et Tom
«Dommage que certains rôles ne soient pas suffisamment 
exploités». Léa

Sortie de fin d’année le 25/05/2018 avec les élèves 
de 1ère RPIP au petit port de Callelongue

25/05/2018, dernier jour de classe pour la 1ère RPIP avant le départ en PFMP.
9 heures, rendez-vous à Castellane, presque tous les élèves sont présents chargés 

de leurs sacs à dos. Le trajet est relativement long 
jusqu’au terminus du bus aux Goudes et nous marchons  
une petite demi heure jusqu’au petit port de Callelongue 
où nous nous installons face à la mer sur les rochers qui 
longent la route. Mr Daian nous rejoint en velib depuis 
le lycée ( respect!). Le soleil est au au zénith ainsi que la 
bonne humeur et le plaisir de partager ces moments avec 
nos jeunes. Certains rivalisent de souplesse en réalisant des 
plongeons acrobatiques qui nous donnent froid dans le dos !
Une belle journée à garder dans nos souvenirs d’enseignants.

Christophe Spano / Jean-Yves Orlando / Gilles Daian / Béâtrice Helvadjian



 Les 3èmes A... 
sur la Route du Rhum
Du 5 au 21 novembre notre classe a suivi la course 
à la voile La Route du Rhum, célèbre course qui 
emmène à travers l’atlantique des voiliers véritables 
« Formule 1 des mers », de Saint Malo en Bretagne, 
à Pointe à Pitre, en Guadeloupe
C’est dans le cadre de notre EPI que nous avons 
suivi plus particulièrement le skipper Sébastien 
Destremau à bord de son voilier ALCATRAZ IT 
FACE OCEAN. Nous avons découvert ce marin, 
originaire de Toulon, en lisant son livre Seul au 
Monde qui raconte sa course autour du monde 
en solitaire en 2016. Sur un coup de tête, il avait 
décidé de participer à cette épreuve incroyable 
durant 124 jours. Arrivé bon dernier aux Sables 
d’Olonne, c’est acclamé par une immense foule, 
digne d’un vainqueur, qu’il a été accueilli. 

Deux ans après on le retrouve sur le même bateau 
pour participer à la Route du Rhum dans une 
catégorie appelée RhumMono. Parti le 4 novembre 
2018 au milieu de grosses dépressions, et alors 
que les bateaux les plus rapides sont arrivés 8 jours 
après à Pointe à Pitre, ALCATRAZ IT FACE OCEAN a 
coupé la ligne d’arrivé le 21 novembre, se classant 
2ème dans sa catégorie. Sébastien Destremau a 
raconté sa course en postant des slams tous les 
jours sur son site internet, car en plus d’être un 
grand marin, c’est aussi un drôle de poète... Nous 
avons prévu de le rencontrer avant la fin de 
l’année scolaire… 
Ce qui nous a le plus marqué c’est le fait qu’il 
n’aimait pas l’école petit et qu’il ne s’entendait 
pas avec son père qui était très dur avec lui. Il est 
allé jusqu‘en Troisième en se faisant renvoyer de 
nombreux collèges, avant d’être définitivement 
radié de l’Education Nationale. Mais la compétition 
sur les voiliers lui a permis de donner un sens à sa 
vie et devenir une belle personne. En Plus d’être 
marin, il est aujourd’hui journaliste.

Antoine, Anthony, Nicolas, Quentin, Johan, 
Yourik, Liam, Killian, Brice, Mattéo, Hélène.
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 Lycéens et apprentis au cinéma
Cette année, les terminales MEI-TMSEC, 
SN, MELEC et RPIP participent à l’opération 
«Lycéens et Apprentis au cinéma».

Ce projet est en plusieurs phases : les élèves 
ont déjà assisté à la projection du long 
métrage « My Sweet Peperland» au cinéma 
La Baleine à Marseille. Ils ont pu par la suite 
débattre des choix du réalisateur et de la 
performance des acteurs. 

Par la suite, dès janvier 2019, ils pourront 
participer à une séance d’analyse 
filmique autour du film «Alien», encadrés 
par leur professeur. Tout cela dans le 
but de mieux comprendre les enjeux du 
cinéma, autour de leurs thématiques du 
baccalauréat en Français.
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  Les élèves de Don Bosco solidaires 
des enfants d’Alep

Article paru dans le journal La Provence,
le lundi 9 avril 2018 :
Émus par le récit et les photos rapportés par le 
père Mounir de retour de Syrie, les étudiants de 
la langue de Shakespeare du lycée Don Bosco de 
Marseille (6′) ont eu à cœur de réunir des fonds 
pour reconstruire l’école d’Alep. Ils ont organisé, 
à travers l’association des Salésiens de Syrie et 
en accord avec Marie-Jeanne Criado, directrice du 
lycée et de leurs professeurs d’anglais, un récital 
de Gospel au sein de leur école, en présence 
de l’Apel (association des parents d’élèves) de 
Don Bosco.
C’est le groupe bien connu de La Bouilladisse, 
les Good BouiII’Gospelers, dont le répeptoire est 
composé principalement de Negro-Spirituals et 
Gospels, qui a rejoint vendredi soir le lycée à la 
grande joie du public, invité à acheter leur billet pour 
la bonne cause. Toutes les chansons Gospel ont été 
reprises en chœur par la centaine de participants. Il 
faut dire que cette vingtaine de choristes a reçu en 
2009 le 3e prix du concours choral de Draguignan. 
Il sillonne de nombreuses contrées, Italie. Prague, 
Harlem. etc… et se produit à chaque fois en faveur 
d’associations caritatives. Et notamment cette fois-
ci pour la congrégation des Salésiens de Don Bosco 
(fondée en 1859). Leur mission est de donner une 
éducation à la jeunesse dans les écoles et maisons 
à caractère social. Avec pour objectif : reconstruire 
l’école chrétienne d’Alep, complètement 
détruite lors de la guerre en Syrie. Alors, 
les élèves ont tout réalisé, des tickets 
de vente aux flyers de publicité 
et newsletters, programmes, 

affiches en passant par le buffet et les 
boissons vendus à l’entracte, préparés 
avec l’aide des parents et des 
professeurs. Environ 700 euros ont 
été réunis, qu’ils s’apprêtent à 
offrir au père Mounir et aux 
enfants d’AIep.

Le mercredi 14 
novembre 2018, les 
classes de Troisième 

Préparatoire à l’enseignement 
Professionnel A, de Seconde 

et Première Artisanat et Métiers 
d’Art – Communication Visuelle option 

Plurimedia, ainsi que celles des Seconde 
et Première Brevet des Métiers d’Art ont 

poussé les portes du cinéma Le Chambord pour 
visionner le film « First Man »

en version originale sous-titrée. 
Accompagnés de leurs professeurs, les élèves ont 

ainsi voyagé dans l’espace et découvert l’histoire de Neil 
Armstrong, le premier homme qui a marché sur la Lune d’où 

le titre « First Man ». Un apprentissage ludique qui leur a permis 
d’amorcer leur nouvelle séquence en anglais. Un sujet qui a intéressé 

les élèves car d’un abord légèrement différent du scolaire.
Un des élèves exprime son ressenti :

« C’était chouette de sortir du cadre du lycée pour apprendre l’anglais tout en 
étant tous ensemble. J’ai passé une excellente matinée ». 

Cette sortie pédagogique a été enrichissante et a remporté un franc succès
auprès de nous tous. Nous tenons à remercier l’APEL du lycée qui a contribué 

financièrement à cette sortie.
Mesdames et messieurs les professeurs, à quand le prochain film ?

(Jeanne GUILLON, élève en 1ère AMA-Communication visuelle option Plurimedia) 

“Firs
t M

an” 
en V

.O.
S.T

.

Projet Erasmus +
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Grâce au projet 
Erasmus+, nous avons 
accueilli et hébergé 
des polonais et des 
italiens la semaine du 
18 au 24 mars 2018, 
lors de la mobilité 
en France. L’objectif 
de celle-ci était de 
réaliser les supports 
de communication 
visuelle permettant de 

promouvoir les entreprises créées lors des activités 
du projet. Ce travail a été mené à bien par les élèves 
français de Terminale AMA-Communication visuelle 
option Plurimedia, ainsi que par les élèves italiens et 
polonais qui ont coopéré en groupes internationaux. 
Au mois de novembre 2017, certains élèves de 
notre classe sont partis en mobilité à Parme pour 
participer à d’autres activités du projet.

 
Accueillir des correspondants 
européens a été une expérience 
très intéressante et mutuellement 
enrichissante. Nous avons échangé 
sur nos pays et nos cultures respectives. 
Nous avons fortement apprécié les quelques 
sorties entre nous lors desquelles nous avons eu 
le plaisir d’échanger en anglais et d’améliorer ainsi 
notre expression. La barrière de la langue ne nous a 
pas empêchés de rire et de communiquer  avec les 
italiens et les polonais.

Inès Bottiglia et Salomé Leclair, 
(élèves en 1ère AMA – CV option Plurimedia)

Projet Erasmus +
  

“ENTREPRENEURSHIP

IN SECONDARY SCHOOLS”

ACCUEIL MOBILITÉ

EN FRANCE
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